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Le Personnel travailleur de la France 
L'Office du travail vient de ter-

miner l'énorme enquête qu'il avait 

entreprise en 1896 : le recense-

ment des industries et professions 

en France. Il nous en a fait con-

naître, il y a quelques mois, les 

résultats généraux. 

Sans nous arrêter aux classifi-

cations imaginées par l'Office 

du travail, nous subdiviserons la 

population active de la France en 

7 classes distinctes, et nous trou-

verons : 

Agriculteurs . . . 8.501.685 

Insdustriels . . .5.605.184 

Commerçants . . . 2.289.428 

Professions libérales. 339.170 

« Service personnel ». 52.094 

Domestiques . . . 916.790 

Fonctionnaires. . . 689 093 

Ensemble,- . . 18.391.630 

On se doutait bien un peu que 

l'agriculture, l'industrie et le 

commerce, employaient à eux 

seuls le plus grand nombre des 

bras ou des intelligences occupés 

à créer de façon active la richesse 

du pays. Seulement tout le mon-

de ne sait peut-être pas que la 

« terre » à elle toute seule en em-

ploie plus que les deux autres, 

ce qui explique pourquoi certains 

partis sont aux petits soins pour 

conquérir les bonnes grâce de cet-

te catégorie. 

On peut remarquer aussi que 

le nombre des fonctionnaires, 

c'est-à-dire des gensemployés aux 

services de l'Etat ou des commu-

nes, et vivant sur les derniers pu-

blics, forme une armée respecta-

ble comme nombre. 
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LA SOIF DU SANG 
PAR 

S. GARNIER 

IV 

Dans la geule du Loup 

Dans sa démence, au cours du trajet de 

Paris à Cbatou, Paul Belcourt avait bien 

laissé échapper ce renseignement ; Mme 

de Bernsdorf, assurait-il, habitait l'hôtel 

Friedland, avenue Friedland. Mais la Com-

tesse pressentait que Paul Belcourt lui avait 

menti. 

11 sagissait d'aviser au plus pressé. 

Elle leva la glace du coupé et dit au 

cocher ■ 

— Hôtel Friedland ! 

Son parti était pris : elle allait tout met-

tre en œuvre pour découvrir son ennemie. 

Le « lieutenant » et ses hommes ne se-

raient pas de trop pour l'aider dans cette 

nouvelle besogne. 

Ceci dit, nous allons aborder 

le fait que nous tenions surtout 

à mettre en pleine lumière. Le 

tableau qui va suivre fera ressor-

tir, pour chaque catégorie, le nom-

bre des patrons. Il va sans dire 

que nous laissons de côté les fon-

tionnaires, les professions libéra-

les, les domestiques proprement 

dits, et même cette classe que l'Of-

fice du travail désigne par la ru-

brique « soins personnels » bien 

qu'il y ait là aussi pas mal de 

patrons. 

Employeurs Employés 

Agriculture . 3.086.189 5.328.567 

Industrie 722.180 5.8S3.004 

Commerce.., 472.999 1.813.429 

Il est imposible que ces chiffres 

ne puissent pas fournir ample 

matière à réflexions quand il s'a-

gira de discuter la loi sur les re-

traites ouvrières. 

Cette statistique suggérera des 

arguments valablesàceuxqui trou-

vent étrange qu'on prétende n'as-

surer « le pain des vieux » qu'aux 

ouvriers de l'insdustrie », laissant 

aux autres, plus nombreux, le 

soin de garantir eux-mêmes leur 

avenir. 

Elle en suggérera aussi à ceux 

qui trouvent inique la prétention' 

mise en avant par certains réfor-

mateurs, de demander à 722.180 

patrons, dont tous ne sont pas de 

gros industriels, les sacrifices né-

cessaires, pour constituer les re-

traites de près de 5 millions d'ou-

vriers d'industrie. 

Elle en suggérera également 

pour combattre la fantaisie des 

« Etatistes » de toute nuance qui 

rêvent de mettre la charge au 

compte de l'Etat, c'est-a-dire de 

l'ensemble des contribuables, sur-

— Il a de la chance, ce pauvre Jacquot. 

pensait-elle, ironiquement en elle-même! 

J'étais sur le point de lui signifier son con-

gé : il se trouve que par hasard j'ai be-

soin de lui 1 

La voiture venait de s'arrêter devant 

l'hôtel Friedland. 

— Josepb, dit la comtesse, tu vas des-

cendre de ton siège. Tu demanduras si la 

comtesse Alice de Bernsdorf esl à Paris... 

si l'on connaît ce nom là à l'hôtel. 

— Bien madame ! répondit Jcseph. 

Au bout de quelques minutes il rappor-

tait celte réponse : 

— Jamais cette personne n'a habité 

l'hôtel, jamais on n'a entendu parler 

d'elle. 

— J'en étais sûre, dit la comtesse sans 

sémouvoir. Alors a la maison... 

La voiture repartit. 

— Ab ! monsieur Belcourt, mon bel 

amoureux, murmura-t-elle, vous vous êtes 

joué de moi ! Pauvre imprudent ! Quel 

châtiment sera le vôtre !... La demeure de 

cette femme, c'est vous-même qui me la 

tout en un temps où l'on voudrait 

que le fisc épargnât « ceux qui ne 

possèdent pas ». 
L. M. 

LE PÈLERINAGE INUTILE 

Nous sommes loin des temps héroï-

ques où les peuples généreux s'enthou-

siasmaient pour une juste cause, et où 

les gouvernements, qui représentaient 

l'âme de ces peuples, prenaient fait et 

cause pour l'opprimé. 

Les peuples vibrent encore, et ils se-

raient prêts à suivre l'étendard de la jus-

tice, au premier appel. Mais les gouver-

nements ne s'emballent plus-

Jadis, les idées élevées primaient tout 

le reste; 

Aujourd'hui,, ce qui prime tout c'est 

la question des intérêts, c'est à dire 

l'égoïsme. 

Partout, dans son pèlerinage à travers 

l'Europe, le président de l'infortunée ré-

publique du Transvaal aura été l'objet 

de ces ovations spontanées qui sont la 

manifestation très franche delà cons-

cience des peuples. 

De la part des gouvernement, il aura 

reçu ici quelques politesses embarras-

sées, là des témoignages de sympathie 

toute platonique, et ailleurs il se sera 

heurté contre un parti pris de l'écondui-

re froidement. 

Si le gouvernement de la France a été 

d'une prudence excessive, le gouverne-

ment allemand a été glacial plus que 

glacial, brutal. L'empereur a refusé de 

recevoir le président Kruger. Et, si le 

gouvernement ne lui a pas interdit for-

mellement de venir à Berlin, on lui a 

fait comprendre qu'il aurait tort de 

pousser son voyage jusque-là. 

Le peuple allemand avait témoigné 

d'une façon éclatante ses sympathies 

pour le représentant des malheureux 

Boërs. Au Reicbstag, le chancelier de 

l'empire a déclaré très nettement que le 

gouvernement allemand se garderait 

bien d'intervenir dans les affaires de 

l'Angleterre parce qu'il devait avant tout 

se préoccuper des intérêts allemands. 

Que le président Kruger aille en Autri-

che, et puis en Russie, il sera chaude-

ment acceuilli par les populations, mais 

révélerez : je vous le jure, et cela sur ce 

que j'ai de plus s'acré au monde, sur ma 

bain^e pour elle. Et vous parlerez.,. Vous 

verrez.., Nous vous appliquerons les ques-

tions ordinaire et extraordinaire.., Rap-

portez vous en à mon imagination... Nous 

trouverons même quelque chose de plus 

morderne que les pratiques du vieux châte-

let, bien démodées ma foi !... On vous dé-

liera la langue, mon fier gentil homme.., 

Palsembleu ! Voici qui me met en goût 

d'assister au spectacle de vos vilaines gri-

maces !,.. 

Rageusement, elle continuait . 

— Oh ! il faudra bienqu'il parle !,.. 

Cette femme, je la veux ! Je la veux à 

moi toute seule !.., Je veux son sang, 

tout son sang ! Son sang sortant doulou-

reusement d'elle goutte à goutte... Son 

sang qui calmera un peu ma lamèntable 

soif !... 

Èt, comme dans une extase, elle clamait 

doucement, amoureusement : 

— Alice ! mon Alice , adorée que je hais, 

ne fais pas attendre trop longtemps la ca-

froidement par les gouvernements. Il 

n'est même pas probable que le Tsar le 

reçoive, et, s'il le recevait, ce ne serait 

certainement, que pour lui répondre par 

de ces bonnes paroles qu'on appelle de 

l'eau bénite de Cour. 

Et ce qui a dû lui être encore plus 

douloureux, c'est la démarche que le 

gouvernement hollandais a fait faire, par 

son ministre à Londres, pour informer 

le Foreingn Office " qu'il décline toute 

responsabilité pour les paroles que M. 

Van-Naamen, président de la première 

chambre aes Etats-Généraux, a écrites 

au président Kruger, " 

La conférence de La-Haye est un my-

the, et l'égoïsme, une terrible réalité. 

Les Boërs n'ont rien à attendre de 

l'Europe, rien. 

Et les Ang'ais peuvent continuer en 

toute quiétude leur . onquête par l'as-

sassinat, l'incendie, et tontes les cruau-

tés abominables contre les femmes, les 

jeunes filles et les enfants. 

Les puissances n'interviendront pas. 

Elles ont toutes des intérêts de com-

merce qui passent avant tout. 

t à la 

Souscription Publique 

2m* LISTE 

MM. Jules Thélèue, consul gén. . 2b 

L. Roman, présidentdu tr. çiv. 15 

Collecte entre républi-

cains, au Poèt. . , . . 3.65 

Dn citoyen de Saint-Geniez . . 5 

Talagrand, proc. de la Rép . . 10 

Mademoiselle H f 

Delas/professeur au Collège . 10 

Dn Libre-Penseur 2 

Barnaud, juge au Tribunal . . 10 

Mademoiselle M... J 0,50 

Boy, principal du Collège. . . 10 

Pellegrin fils ainé . 1 

Marquetty. ingénieur ordinaire 10 

Devèze Jules, rentier ..... 10 

Put Eugène, de Volonne. ... '£ 

Brun, conseiller municipal. . . 5 

A. Ferrand, pharmacien ... 5 

Brunet, professeur au Collège. 10 

Pallet, adjoint au Maire .... 15 

Louche, commis, de surv. Av". 5 

resse de mes baisers qui te mordront jus-

qu'à la mort. Alice pitié pour moi qui n'au-

rai pas de pitié pour toi... Viens, tombe 

dans mes bras qui voluptueusement brise-

ront ton cœur, comme l'oiseau insouciant 

sur l'arbre, tombe faciner sous les griffes 

du félin qui le guette. Tu seras à moi, à 

moi tout entière ? Tu es â moi déjà, car je 

te devine, je te sens... Tu ne peux méchap-

per. OEil pour œil, dent pour dent, sui-

vant l'Evangile. Oui, mes yeux seront dans 

tes yeux, pendant que ma bouche arrache-

ra ta bouche !... Viens mon Alice mon 

Alice adorée que je hais comme je n'ai ja-

mais encore adoré haïr. 

V 

La bande de Jaquot 

Elle combinait déjà un nouveau plan d'a-

taque. 

Avant tout, il importait pour elle de qui-

ter l'appartement de la rue Caumartin, car 

ses ennemis connaissaient maintenant sa 

retraite : il fallait donc à tout prix prix les 

dépister. 
( A Suivre. ) 
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Un sisteronnais 10 

J. P. fille d'un proscrit de 1851 1 

Ferrand Auguste, agent gén. . 5 

Vanel, rentier 10 

Bec Paul, fab. de chaussures . 5 

Reynaud Louis, cultivateur . . 1 

Aubert, libraire ........ 10 

Délaye, facteur des postes. . . 1 

Reynier Antoine, à Ste-Anne . 5 

Mademoiselle C 2 

Moullet Marius, cordier .... I 

Pivet, Contributions Indirectes 2 

Joseph Amène, élève en phc:\ 5 

Dévidai, professeur au Collège 10 

Margaillan, huissier 2 

Sarlin, s-inspect. de l'Enreg . 20 

Berger Antoine, hongreur. . . 1 

Chauvin Jules, de Ribiers . . . 0,50 

Amayenc, anc. maire de 
Châteauneuf V.-S.-D . . 0,50 

Gimel, Conserv. des Hypoth. . 20 

Gondran, architecte. ..... 5 

Roubin, professeur au Collège. 10 

Blanc, cafetier 5 

.Tustet, commis aux Hypoth. . 5 

Lagier Henri, entrepreneur. . 5 

B. Michel, négociant, C. M. . 10 

Brunet, employé à la s-préf. ■ 2 

Chaud, huissier à La Motte . 1 

Lieutier Joseph, cultivateur. . 2 

Payan, maître d'hotel 5 

Siard Henri, bibliothécaire. . . 5 

Clément Pierre, cocher 1 

Jeanne, fondé de pouvoirs. . . 1 

Une victimes les Com. mixtes. 1 

Girard Jules : . 1 

Imbert, brigadier de police. . 5 

To rrès Henri . 1 

Beinet Fernand, comptable . . 2 

Begou Jean, ancien cons. mun. 5 

Roman Joseph, garçon de café 1 

Mesdemoiselles L.. E.. G.. P.. . 2 

Un socialiste 1 

Total de la présente liste. . . . 344fr 15 

Total de la 1" liste. . . . 4l4 f '50 

Total général .... 758,r65 

CHRONIQUE LOCALE 

ET REGIONALE 

SISTERON 

Eaux et Forêts. — M. Perret, 

Inspecteur des Eaux et Forêts, à Siste-

ron est élevé à la 3' classe de son grade. 

Ecole Primaire Supérieure. 

— Par arrêté en date du 3 décembre 

courant, M. le Ministre de l'Instruction 

Publique a décidé, la création d'une 3™« 

année d'études et d'un troisième emploi 

de professeur (sciences) à l'Ecole Pri-

maire Supérieure de jeunes filles le Sis-

teron. 

Un nouvel essor va donc être donné à 

notre établissement d'instruction pri-

maire supérieure dont le nombre des 

élèves a passé en un an de 29 à 65 dont 

48 pensionnaires. 

Nécrologie. — Aujourd'hui ont 

lieu, à Sisteron, les obsèques de notre 

compatriote, le docteur Ludovic Robert, 

député de l'arrondissement, décédé à 

Pari;- , le 11 courant (hôtel du conseil d'E-

tat) des suites d'une fluxion de poitrine. 

Né à Sisteron le 16 mai <853, il avait 

été élu pour la première fois en 1898, 

au second tour de scrutin par 2086 voix 

contre 1&78 à M. Bontoux, percepteur 

et 1110 au Conte d'Hugues, député sor-

tant. 

Quelles qu'aient été nos divergences 

de vues lors de la dernière campagne 

électorale, nous devons les oublier de-

vant cette tombe prématurément ouver-

te et saluer le sincère républicain 

qu'était notre représentant. 

Nous prions sa famille, si cruellement 

éprouvée de vouloir bien agréer nos 

respectueuses condoléances. 

ÉTAT-CIVIL 
du 7 au 14 décembre 1900 

NAISSANCES 

MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Aymée Alida-Marie. — Raspail Jeanne 

Pauline-Claire, 18 ans. — Demaria Jean, 

cordonnier, 63 ans. — Bernard Augus-

te, 53 ans. — Eysseric Jean-Augustin, 

82 ans. 

SI a r c h é d ' A 1 x 

du 13 Décembre 1900 

Bœufs limousins 1 35 a 1 40 

— Gris 1 25 à 1 32 

— Afrique » i» à » »» 

Boeufs du pays » »» à » »» 

Moutons du pays 1 70 à 1 74 

— gras » »» à » »» 

— de Barcelonnette » »» à » »» 

— de Gap 1 55 à 158 

— Monténégro » »» à » »» 

— Espagnols » »» à » » » 

— Métis » » » à D DS 

— Moutons Africains » >< » à I) »» 

— réserve 1 52 à 1 56 

P -Ei .-ll. — La compagnie P.L.M. met 

en arche pendant la saison d'hiver 

1900-01 un train de luxe dit : Berlin-

Nice pour relier les Pays-Bas, l'Allema-

gne avec le littoral de la Méditerranée 

en suivant l'itinéraire ci-après. 
Berlin, Erfurt, Francfort, Strasbourg, 

Belfort, Besançon, Lyon-Brotteaux, Avi-

gon Marseille, Nice et Menton. 

Le train de luxe " Berlin-Nice" rece-

vra à Francfort une correspondance di-

recte de Hambourg-Brème, la Haye et 

Amsterdam. 
Ce train aura lieu trois fois par se-

maine, dans chaque sens savoir : 

Les Mardi, jeudi, Dimanche au départ 

de Belfort. 
Les lundi, mercredi, samedi, au dé 

part de Menton. 
Ce train, composé de 3 vagons-lits 

et d'un vagon-restaurant appartenant à 

la Compagnie Internationale des Va-

gons-lits, a été mis en marche pour la 

première fois le mardi 4 décembre au 

départ de Belfort et le Mercredi 5 décem-

bre au départ de Menton. 

Ce train prend les voyageurs de MENTON et 

pour les gares où il s'arrête, dans la li-

mite des gares disponibles. 

$FÎrr€é§$Si de Visite 
sur bristol, ivoire, bois, celluloïd, 

Cartes de fantaisie, sujets et attri-

buts lithographiés. 

Grand choix de Caractères nouveaux 

A L'IMPRIMERIE DU JOURNAL 

L'Hommage de la France 
Tandes que le vainqueur gorgé de gin, digère 

Les domaines volés, où la haine l'attend, 

La France offre au vaincu, sublime octogénaire, 

Le Congt dodt l'encens réveille sont printemps. 

Dix Boeriparitieent aujaeonnier Victor Vaiasier 

Pilules Smsses. ^fc£F 

Méfiez-vous des contrefaçons, i fr. 50 

Tribunal de Commerce 
DE SISTERON 

LIQUIDATION JUDICIAIRE 

Avis aux Créanciers 

Les créanciers de la liquidation ju-

diciaire du sieur BARTHÉLÉMY 

Henri, minotier à Volonne, sont in-

vités à se réunir le DIX-NEUF dé-

cembre courant dans une des salles 

du palais de justice à Sisteion, à DIX 

heures du matin, pour délibérer sous 

la présidence de Monsieur Barnaud, 

juge commissaire de la liquidation, 

sur la formation d'un concordat ou 

contrat d'union. 

Pour extrait ^on/orme : 

Le commis-greffier, 

PE1GNON. 

Les créanciers de la liquidation ju-

diciaire du sieur BARGATELLO 

Stéphane, cordonnier à Château-Ar-

noux, qui n'ont pa^> déposé leurs ti-

tres de créance au greffe accompa-

gnés d'un bordereau sont avertis que 

la deuxième vérification des créances 

aura lieu au palais de justice à Sis-

teron le VINGT-SIX décembre cou-

rant à DIX heures du matin, devant 

Monsieur Barnaud, juge commis-

saire et qu'ils ont a déposer leurs ti-

tres et se présenter ledit jour pour 

la dite vérification. 

Pour extrait conforme : 

Le commis-greffier, 

PEIGNON. 

Etude de M" Léopold BÉQU ART 
Successeur de Me BASSAC 

Notaire 

SISTERON (Basses-Alpes) 

ADJUDICATION 
SUR 

SURENCHÈRE 
et sur baisse de mise à prix 

Le DIMANCHE vingt-trois décem-

bre mil neuf-cent à DEUX heures 

après-midi en l'étude et par le minis-

tère de M8 BÉQUART, notaire à 

Sisteron, il sera procédé à la 

VENTE AUX ENCHÈRES PUBLIQUES 
des immeubles ci-après désignés dé-

pendant de la succession de Mon-

sieur Alfred SARRAZ1N et de Jeane 

CON1S. 

DESIGNATION 
COMMUNE DE SISTERON 

PREMIER LOT 

Une MAISON, à la Baume quar-

tier du Couvent, composée d'un rez-

de-chaussée, d'un étage, d'une écurie 

d'un hangar et d'une cour, confron-

tant : Lagier, Estublier, la route, 

Jouine. 

Mise à prix : Six cent soixante-cinq 

francs cinquante. 

ci 665 fr. 50 

DEUXIEME LOT 

Une PROPRIÉTÉ au quartier 

deSoleilIet, confrontant de Gombert 

Chabert, veuve Sarrazin et la route. 

Mise à prix : Cent soixante-dix 

francs cinquante. 

ci 170 fr. 50 

TROISIEME LOT 

Une PROPRIÉTÉ au quartier 

du Co-de-Catin, confrontant : Rey-

naud, Jaume, Picard. 

Mise à prix : Vingt francs. 

ci . . , 20 francs, 

JOUISSANCE IMMÉDIATE 

Les deux premiers lots ont été ad-

jugés suivant procès-verbal d'adjudi-

cation du neuf décembre mil neuf-

cent et surenchéris suivant acte du 

onze décembre mil neuf-cent par Ma-

moiselle Meyffret. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à Me BÉQUART, notaire, dépo-

sitaire du cahiec des charges. 

Pour extrait : 

L. BÉQUART. 

UN MONSIEUR S t£ 
connaître à tous ceux qui sont atteints d'une 

maladie de la peau, dartres, eczémas, boutons 

démangeaisons, bronchites chroniques, ma-

ladies de la poitrine, de l'estomac et de 
la vessie, de rhumatismes, un moyen infai l-

lible de se guérir proraptement ainsi qu'il l'a 

été radicalement lui-même après avoir sou t-

fert et essayé en vain tous les remèdes 

préconisés. Cette offre, dont on appréciera 

le but humanitaire, est la conséquence d'un 

vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à M. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à Grenoble, 

qui répondra gratis et franco par courrier et 

enverra les indications demandées. 

Etudes de M" Fabre 
Licencié en Droit, Avoué 

Rue Carnot, N° 79, GAP (Hautes-Alpes) 

Et de Me Léon Heyriès 
Gradué en Droit, Huissier 

Eue Carnot, N° 57, GAP (Hautes-Alpes; 

VENTE 
Aux Enchères Publiques 

PAR SUITE DE SAISIE 
de meubles de tout style 

LouisX.HI Louis XIV LouisXV 

renaissance, etc., etc., Vaisselle 

argenterie, bijoux, etc., et quan-

tités d'autres objets. 

Le DIMANCHE SIX Janvier mil 
neuf-cent-un, à DIX heures du ma-

tin, et jours suivants s'il y a lieu 
à la même heure, à la VILLA 

DES CHAMBONS, commune de 
SERRES, près de la ville de Serres, 
[la dite vente autorisée dans la dite 
Villa même, suivant jugement rendu 
su requête par le Tribunal civil de 
Gap en date du 5 décembre 1900, en-
registré), il sera- procédé parle minis-
tè e de M" HEYRIÈS, huissier à Gap, 
à la Vente aux Enchères Publiques, 
d'une très grande quantité de meubles 
de tout style, anciens et modernes, 
et quantité d'autres objets consistant 

principalement en : 

Canapés et fauteuils style Louis XV 
canapés et fauteuils style moderne ; 
chaises et fauteuils divers ; plusieurs 

commodes styles Louis XIII et autres, 
meuble dit chapelle en noyer, plu-
sieurs lampes à colonne Louis XV, 

etc., plusieurs tables sculptées de di-
vers styles ; plusieurs guéridons, 
meubles genres vitrines, dont un sty-
le Louis XV, meuble renaissance gen-

re autel, etc., etc. 

Peux lits de milieu sculptés, avec 

sommier, matelas, ciel de lit, petits 
et grands rideaux ; plusieurs autres 
lits complets ; petits et grands écrans 
dont un avec pendule ; 

Commodes marbre et autres ; 

Trois superbes armoires à glaces, 

à double portes, biseautées et bois 

sculpté ; 

Nombreuses glaces, de plusieurs 
dimensions, de toute formes, biseau-
tées, plusieurs ayant 1m. 60 centi-
mètres de large sur 2 mètres de haut 
avec cadre en peluche, glace genre 

autel ; table à toilette ; pendules 
dont une grande à cloche et vieux 
style ; nombreuses lampes et son-

neries électriques ; nombreux servi-
ces de tout genres ; coffres sculptés ; 
piano ; meubles et autres pour salle 
à manger ; meub es et autres pour 
cuisine ; grand tapis de salon, cham-
bre et autres ; une superbe petite 
jument espagnole de cinq ans envi-
ron, couleur baie, avec étoile ; deux 
anesses de deux ans environ, har-
nais complets, selles, voiturette, etc.. 

etc . . , 

Quantité d'autres objets d'impor-
tante valeurs, et objets ordinaires ; 

La vente se fera au plus offrant et 
dernier enchérisseur, au comptant, 

et il sera perçu 5 o [0 en plus du prix 

d'adjudication. 

L'Huissier poursuivant la vente 

HEYRIÈS 

Nota : — La vaisselle d'argent, au? 

tre argentière et bijoux, feront l'obr 
jet d'une vente séparée après les ex-
positions, estimation de gens de l'art, 
appositions de placards et publica-
tions voulues par la loi. 

HEYRIÈS. 

RÉGÉNÉRATEUR 
NIVERSEL 0*3 

CHEVEUX 

S. A, ALLEN 

Le plus efficace pour rendre aux cheveux gris ou blanchis la couleur et la beauté naturelles. 

Il arrête la chute des cheveux. Il fortifie les racines et enlève les pellicules. Il ne dessèche 

pas les cheveux, mais en conservant leur sève, il leur communique une souplesse salutaire qui 

les empêche de se casser ou de tomber. Il fortifie et embellit la chevelure. Prospectus franco 

sur demande. Chez les Coiffeurs et Parfumeurs. Fabrique ; 26, RUE ETIENHK MARCEL, PARI* 

Se trouve & Sisteron chez M. H. RSBATTU merc t parf. rue, Porte de Proveace 
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CLAIR COMME LE JOUR. 
Toutes espèces de preuves établissant 

la supériorité de l'Emulsion Scott. 

Fillette CHABOT 

Il n'y a qu'une seule forme en laquelle l'huile 

de foie de morue puisse être efficace pour les 

enfants souffrant de mauvaise digestion. Depuis 

bien des aînées, la science médicale avait re-

connu l«s bienfaisantes propriétés de cette hui-

le, môme dans les cas les plus graves de trou-

bles digestifs ; mais le problème était de sa-

voir comment utiliser au mieux ces propriétés. 

La preuve que ce problème est maintenant ré-

solu, est aussi claire que le jour. Vous la trou-

verez révélée dans cette lettre. 
DouvaiLe (Hte-Savoie), le 20 juin 1899. 

Messieurs, je tiens à venir vous remercier des ex-

cellents résultats que l'Emulsion Seott a produits sur 

l'état de santé de ma fillette. A l'âge de deux mois 

cette enfant fut atteinte presque simultanément de la 

de la diphtérie, d'une inflammation d'intestins et de 

la cholérine. 
Ces diverses affections avaient amené une telle 

perturbation dans son organisme, que notre pauvre 

fillette ne pouvait rien digérer, qu'elle vomissait les 

plus petites quantité de lait que nous cherchions à lui 

faire absorber et son état de faiblesse était tel que 

nous nous attendions chaque jour à un dénouement 

fatal. 
Sur les conseils d'une voisines, nous fîmes prendre 

l'Emulsion Scott à notre enfant et, à notre grande 

joie, elle, qui ne pouveit accepter aucun aliment, ac-

cepta et digéra parfaitement l'Emulsion Scott, nous 

continuâmes donc très régulièrement l'emploi de 

cette bienfaisante préparation dont les effets furent 

tels que notre fillette actuellement âgée de dix-huit 
mois marche seule, se porte à merveille et fait l'e-

tonnement de tous ceux qui ont été a même de se 

rendre compte dus merveilleux résultats obtenus par 

bienfaisante Emulsion Scott. 

Veuillez agréer, Messieurs, l'expression de mes 

sentiments distingués. M. Chabot. 

La raison pour laquelle l'Emulsion Scott est 

si bienfaisante, en rétablissant le pouvoir di-

gestif, c'est qu'elle ne fatique pas l'estomac et 

les intestins et. de fait, se trouve absorbée dans 

le sang sans effort de digestion. De cette façon 

elle donne force et vitalité au système entier 

et rend les organes digestifs 

capables de remplir leurs pro-

pres fonctions 

Il n'y a d'autre forme d'huile 

de foie de morue qui puisse fai-

re de môme et, en conséquence 

prenez soin de n'acheter que 

la véritable Smulsion Scott 

portant notre marque de fa-

brique. 

-'ohantillon d'essai sera envoyé franco conr 

tre 0 fr. 50 de timbres adressés à : Delouche et 

Oie 10, rue Gravel, Levallois- Perret (Seine). 

REVUE FINANCIÈRE 

1075 

613 

Paris, le 12 Décembre 1900. 

Le ruarché est des plus satifaisant et les 

cours font preuve de fermeté Le 3 0 |o c'est 

avancé à 101 95, le 3 t|2 à 102. 95. 
Nos Sociétés de crédits sont bien tenues. 

Le crédit Lyonnais à 1.088 Le comptoir 

National d'escompte à 577 la sooieté géné-

rale et le crédit fonoier restent à 612, et à 685 
En valeurs industrielles, La Raffinerie 

Say est soutenue à 1.179 ; Les actions du 

Seoteur de la rive gauche font 605; Les 

actions de la "Conservatrice" sont recher-

chées à 120 fr. La Cie. pour Eclairage des 

villes est fermes à 545. 
Les bas cours amènent des demandes sur 

les actions de la Compagnie Générale | de 

Charbonnages qui ont baissé alors qu'il 

n'existe que des raisons de hausse. 
Les Obligations émises actuellement par 

la Société des chantiers et des ateliers de 

Saint-Nazaire sont garanties par unmatériel 

de premier ordre, un fraité de travaux très 

important et une clientèle déjà existante et 

qui s'accroîtra certainement dans l'avenir. 
Sur le marché en Banque la Part Lac 

Atlin se traite à 3.40, le yndicat de Lama-

re reste à 4 fr. Ont qu'nne puissante Société 
s'organise dotr concentrer les affaires de M, 

Janne'de Lamare, la Klondike-reveue, 24, 

rue de la Banque, donne tous les renseigne-

ments. . 
No„ Chemins Français se raffermissent. 

DER NIERS COURS 

3 olo 101.55 

3 1]2 oTo 102.50 

Crédit Foncier 680 
Comtptoir National d'Escompte 570 

Crédit Lyonais 
Société Générale 

LECTURES POUR TOUS 
Voici revenir avec les premiers froids, 

les longues veillées d'hiver. Quel livre quel-

le revue lire, pendant ces soirées familiales î 

Ils sont légion ceux qui ont déjà à cette 

question une réponse toute prête : « Nous 

lirons les LECTURES POUR Tous». Est-il en 

effet, une publication 1 plus attrayante et 

vraiment plus familiale ? Des illustrations 

merveilleuse, des articles où les questions 

d'actualité, d'art et de science sont traitées 

sous une forme pittoresque et vivante, 

voilà les éléments de distraction qu'on trou-

ve dans la revue si populaire que publie 

la librairie Hachette et Cie. 

Voici le sommaire du No de NOVEMBRE qui 

vient de paraître : Un Enfant-Rot : S. M. 

Alphonse XIII. roi i'Espagne ; Héritier de ta 

victime, par Cagnat, de l'Institut ; Le Bilan 

d'un siècle : Cent an» d'audace danilet Artt et 

Itt Seieneei ; Aupayi noir : La vie dam les mi-

née. Virluoset, infirmée ; La couleuvre, nouvelle 

Une ère nouvelle dans la toilette ; Comment on 

construit une maison américaine ; Service de la 

Reine, roman . . 

Le numéro 50 cent. — Abon. : Un an : Paris 

6fr. Départ. 7fr. ; Etr. 9 (r. 

REPRÉSENTANTS ^ËT^iS?-
lités des personnes sérieuses pour placer 

huiles d'olives et savons. Appoints 120 frs. 

par mois ou remises très élevées. Ecrire à 

Théophile Barthon, fabricant à Salon 

(B P.E.). 

UN APPRENTI 
S'adresser Chez M. BORRÈLY 

peintre, rue Saunerie, SISTERON. 

A VENDRE 
Environ 20,000 fagots 

A des conditions très avantageuses 

S'adresser à M. Reynier, proprié-

taire à la Grande Sainte-Anne. 

Membre du Jury, PARIS 1900 

(Alcool de <Menthe 

DERICQLÈS 
Le seul Alcool de Menihe Véritable 

DISSIPE les maux de cœur d'estomac, les indi-
gestions, les étourdissemeniB. 
SOUVERAIN contre la Grippe et les refroidisse-

ments. • Se "prend à la dose de quelques gouttes 
dans un verre d'eau sucrée très chaude dans 

une tasse de tisann: ou de lait chaud 

EXCELLENT aussi pour les dents, la bouche et 

™ dans les soins de la Toilette 

"SE MÉFIER des IMITATIONS 

EXIGER LE NOM DE RICQLÈS 

A CÉDER A L'AMIABLE 
Un Atelier de Serrurerie el 

Balancerie 
AYANT 55 ANS D'EXISTENCE 

donnant droit à l'exploitation du brevet 

pour la fabrication de la Romaine dite 

à Moufle commençant à 0 ( système 

Clément Auguste ) autorisée par déci-
sion ministérielle du 22 décembre 1880. 

Très bon poste et de grand avenir, 
la maison étant achalandée et aucun 

atelier de balancerie n'existant dans la 

région. 
S'adresser pour traiter à Monsieur 

CLÉMENT Auguste, serrurier-ba-

lancier, rue de 1 horloge, Sisteron. 
Facilité pour le payement 

ATELIER DE SERRURERIE 
FORGE ET TRAVAUX POUR MOULINS 

SABATIER dit BOURGUIGNON 
GRANDE PLACE SISTERON 

CYCLES & ARMES 
Réparations en tous Genres 

A Louer de Suite 
POUR CAUSE DE SANTÉ 

MOULIN près gare 

bien achalandé et outillé, pour com-

merce, force motrice sans entretien. 

S'adresser à M. FAUTRIER, minotier, 

à Sisteron. 

On demande 

WM âiiSIlfl 
à l'imprimerie du " Sisteron-Journal " 

DD l?W sur s*m?'e signature à long terme 
rliulo 4 o/o. Ecrire Caisse d'Aranoes 

39, boulevard Saint-Denis, PARIS. 

A LOUER M SUITE 

UIV MAGASIN 
SITUÉ DAHS LE CENTRE DE LA VILLE 

pouvant servir à tout commerce 

S'adresser au Bureau du journal. 

A LOUER 
Aux environs de Sisteron 

VILLA meublée ou non meublée 
près gare, site pour pêche et chasse 

Prix m.odéré 

S'adresser au bureau du journal 

LA KA Bl LINE 
Véritable Teinture des ménages 

LA KA Bl LINE 
r Pour rendre neufs ses Vêtements 1 
LA KA Bl Ll NE 

I Adoptée par les Personnes économes I 

LA KA Bl Ll N E 
„ Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes. 

BANQUE RUSSE 
pour le Commerce étranger, fondée an 1871, 
au capital entièromentvorsé de 20 Militons d* roubles (eirri-
ron 5S Millions de Francs). Cette Banque est représentée à 
S'-Pétersbourg, Moscou, Londres, Paris. L'Agtmc* 
** Paris est située SI. Ruedii Quatre-Septembr* 

Quand de ce rhum fameux, fils del&Martiiuque, 
Houlasur les grands quais la première barrique 

Tout Bacatuu lut embaumé I 
Les connaisseurs séduits par cet exquis atome 

Dégustcreutce rhum que le "Marin" ou nomme, 
Et, comme l'odorat, le palais (ut charmé ! 

Depuis, ce doux produit aux senteurs eiotiques 
A la robe de moire aux vertus si toniques, 

Dans le monde a lait sou chemin 
A peine, eu Algérie, il sortit de la cale 
D'an paquebot, qu'il fut de Nemours à la Caite 

En route tons les jours Où sera-t-il demain? 

L'Europe le connaît déjà la Tunisie 
Lui lait très l)bn accueil ïra-t-il en Asie ? 

On peut le prévoir aisément, 
Car rien n'arrêtera sa marche triomphale, 
Et, même en Chine, enfin, 0 gloire colossale? 

Ou I* dégustera dans chaque régiment i 

Demander dans les principales j^u'ene 

À louer présentement 

RESTAURANT DONZION 
Toutes ses dépendances 

Bia aoaalaaiè 

Vastes salles aménagées pour ban-

quets et bals ; écuries, remises et gre-

niers. 

S'adresser au Restaurant, à M. Don-

zion, Bouéher où à M. Clergue, maître 

d'hôtel. 

AUX 100.000 CHEMISES 
3, rue Tapis Vert, MARSEILLE 

Vente directe du producteur aux 

consomateurs. 

'pin de Chemises 

□I lu repayées à 
3M0U5I 

ras ïaaas 

En vente chez tous les marchands de jour-

naux et dans les bibliothèques des gare la 

Collection à 15 cemimes 
le volume (franco par poste 25 centimes,) 

Editions complètes des c lefs-d'ceuvres de 

toutes les littératures 

VOLUMES PARUS LE 25 AVRIL 1900 : 

1. Le Barbier de Sivdle (Baumarchnis). 

2. Paul et Virginie (Bernardin de St-Pierre). 

VONT PARAITRE 

3. Manon Lescaut l" partie (Prévost), 

4. — 2e partie — 

5 . Le Mariage de Figaro (Baumarchais) . 

6. Atala (Chateaubriand). 

7. Le Malade imaginaire (Molière). 

8. René (Chateaubriand). 

9. Lee Fourberies de Scarin (Molière). 

10. L'Avare (Molière), 

Il est publié un volume, au moins par quin-

zaine. 
Abonnement à 10 volumes (à recevoir au 

fur et à mesure de leur apparition, 2 tr. 2b-
Adresser les demandes, accompagnées du 

montant en un mandat poste, a l'édit sur 

MARCEL RIGORDY, 15 rue Grande- Chaumière 

Paris. 

— t 

ILE DERMOTHÉRAPISIYIE 
Éleotro-Végétal 

Tel est le titre de l'ouvrage qui vient 
d'être publié sur l'admirable découverte de 
l'Académie Dermothérapique. 

L'étude de chaque groupe de maladies, 
appuyée de faits de guérison d'une rigoureuse 
exactitude, atteste la puissance cuiative du 
Dermothérapisme qui dispense de l'usage des 
drogues empoisonnées. 

Cette importante brochure est envoyée 
gratuitement par le Directeur de l'Académie 
Dermothérapique, 4G, Rue de Clichy, à Paris, 
à toulesïles personnes qui lui en fout la 
demande; elle est indispensable à tous ceux qui 

touffrent et qui veulent guérir, quelle que sott 

la nature de la maladie. 
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EN 20 «JOURS 
aUEHISOTf H AUICAXjK par I' 

KeuelfiiauuehuluSGEURSbliCHARIT 
www**' Sirnr. Pli". l'u* ico Sanlni- " 

EUÏÏLniEM,. 
RITE» 10S.R» Saint-Oomlnî i 

Brot. frttm. 

BELLE JARDIN 
PARIS 

8, Rue du Pont-Neuf, 3 PARIS 

LA PLUS GRANDE MA /S ON de VÊTEMENTS 
DU INONDE ENTIER 

VÊTEMEMTS 
pour HOMMES, DAMES et ENFANTS 

TOUT ce qui concerne la TOILETTE 
de l'Homme et de l'Enfant 

Envoi franco des CATALOGUES ILLUSTRÉS et ÉCHANTILLONS sur demande. 

Expéditions Franco à partir de 25 Francs. 

SEULES SUCCURSALES : LYON, MARSEILLE, BORDEAUX, HANTES, ANGERS. SAINTES, LILLE. 
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]VIAISO^ DE CO^flA^CE 

ï-j • J.P JEl 
JRiie Mercerie, SiSTER 

BIJOUTERIE HORLOGERIE 
ORFÉYREftïE^OPTïUUE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
OR, ARGENT, DOUBLE ET NICKEL 

Orfèvrerie, Argent et Ruotz I e titre 
DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Mariage 

- FONDÉE EN 1848 

OTHE 
IV, (Basses-Alpes.) 

BXJOUXlDBS ALFB8 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHÉMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS'SOIGNBBS ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 

X>émand'.: 

LCOOL DE M! 

~ÈRI ~ 

,^*v PHTISIES, BRONCHITES, ASTHME, 

f xSi .t, j (iuiTis en aspirant la 

M3i CIGARETTE LAGASSE| 
NÊ> . . ■'/ Hégénôrulfiur oYs organes respiratoires 

• . - - Prix : 1 Fr. le paquet /fû/teo poste 
ÉleYÉ QUB I6S G " U ÂSSliraOCfiS népOt : Pharmacie Centrale d'Alsace -Lorraine I 

REMISE ATLTX INTERMÉDIAIRES ■ ... „ , r>t 11, rue Lafayette, PARIS, et ».outes I narmacies 

BANQUE FRANÇAISE 
18, Boulev&rd Montmartre, PARIS 

PRETS sur t0lltes successions an France, 

â
pij nj de Nues- Propriétés et Usufruits, 
u H H I Constitution de fientes oiagéres. 

i m taui 
RE 

Tèîëphnnn A'' i 33-36. 

SOC'ANONTME P" P 1 | Q f M 1 L" D Ti r AUlT O P ' e C4f l,AL S0CIAL 

DF LA G" DIST! LL" L bUOtNlLll il b MINL U L» " 10 000.000 F «s. 
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CCiiOtlIlBIBiS 
de 

DESSIN 

Papier lngre 

sorts QaaiD®^ 

KOIP.E ET :E COLLEUR 

COPIES DE LETTRES 

— ^5"^ 

impressions 
COMME HCIALES 

ET BÊ LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BBOCHUBES 

Lettres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

PRIX-COTJRAET 

ENVELOPPES 

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTEROH (B. A.) 

AU G. TURIN 

r 

COMMKRCIALES 

ET DE LUXE 

FACTURES 

w\t* k %%\\t h tï%inm \ Livres à Souche 

Labeurs 

impressions 

IMPRIMES POUE MAIKÏBS 

Affiches de toutes dimensions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

LIVRAISONS RAPIDES — PRIX MODERES 

:E= :R, o s :E= E o T1 tr s 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 
VARIÉES 

CARNETS 
A SOUCHE 

Timbres en Cachoutchou 

CIRE A CACHETER 1 

<§arnets d'échéances} 

CORSETS BALtTNINE s. G. D,G. 

Le seul vendu garanti incassable, le seul amin-

cissant la taille sans gêner la respiration. 

Maison de ventrf : Mademoiselle Emma BRUN, 

22, Rue Droite, SISTERON. 

Dépôt des Buses Ressort-Fermes jupes et Baleinines 

incassables. 

IAACHINESACOUDRE^u.^BTcPERFECTIO !iDourFAMILLE8etATELIERS 

AaRNCK GBHÉRALH : MAISON BLIAS HOWE, fondée en 1M3, 

L'EAU SOUVERAINE 
du Docteur B ARRIER FacalM do P»ris 

Spécltllttt Un niMH dt I* fu 

» PRIX: FR. 3.BO 

GUÉRIT 
rapidement 

les 
PLAIES 

^KV^^VARICES 

^Ç^U LCÈRES S VARIQUEUX 

D ARTRES CTZÉMAS 

consmialloiis graiulies ta D' 
de l'Éléphant, 6, rue .Saint-Come. Lyon 

Dépôt* à Sisteron : Pharmacie FEREAND 

BANQUE SPECIALE 
DES VALEURS INDUSTRIELLE! 

Capital : »0 Million* 
•B, rn« TlTlenne, Parla. 

U BtHQUE SPÉCIALE dit VALEURS M 
niELLES a l'honneur d'informer l*a i 
tours de ses actions et de ses parta 
de fondateur*, qu'elle eat aor le point 
de constituer 

U Compagnie Oénérale BommereialB at IedutriiSi 
au Capital de 10 Millions de francs. 

Les porteurs des actions et des parta 
de fondateurs delmBAHQUESPECIALEdes VA-
LEURS INDUSTRIELLES désireux de profite* 
du privilège de souscription que leur 
confère l'article 7 des statuts, devront se 
faire connaître a la Banque avant la 
ÎO Mai 1899, dernier délai, et lui indi-
quer les numéros de leurs titres. lia 
recevront ensuite las renseignement» 
•ioassairaa et toutes las pièces à signa» 

L« Gérant, Vu pour la légalisation do la signature ci-eontro Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


